
NOTES SUR L’ATELIER MISOGYNIE AUX UEEH 
En vrac et en couleurs 
Marylou 
 
Prendre la parole, apprendre la parole, l’échange 
Le temps de parole paritaire femmes-hommes favorise la prise de parole pour les femmes et 
est une éducation à la parité pour les hommes. 
Nécessité de réflexion sur l’origine des mouvements gais et lesbiens : l’origine est lesbienne. 
Les provocations laissent cois d’où un consensus mou. 
Dénoncer la prise de pouvoir par la prise de parole dans les débats 
Attente d’une parole de femmes. 
Comprendre les rapports hommes-femmes 
Dire « ce n’est pas le rôle des hommes d’aller au secours des femmes » revient à dire qui ne 
dit mot consent 
Face à la violence pas envie de se laisser entraîner à la violence 
Faut de l ‘humour 
Ecouter, comprendre, réfléchir dans l’écoute : faut des ateliers de parole pour çà. 
Ne pas condamner une personne mais son acte 
Certains profèrent des injures, or on a réclamé une loi contre les injures. 
Ne pas dire « si une injure te touche c’est parce que tu es faible » : c’est faux 
Pour que la parole se prononce, il faut travailler en petits groupes. 
Echanges en non-mixité puis en mixité. 
Notions de différences dans la « communauté », en dehors du sexe 
Il existe la haine anti-folles : avec violences physiques et verbales. 
Réfléchir sur ce qui nous rassemble au-delà des différences de sexe. 
Il n’existe pas d’entité lesbienne. 
Je n’ai pas envie d’une communauté. 
Il faut se battre contre la différence des sexes. 
Analyser la misogynie et le sexisme. 
Les gais ont basculé dans la « virilité » avec un encensement de la masculinité. 
Importance de retrouver des sensations physiques en dehors de l’acte sexuel (câlins). 
Ne pas nier la différence des sexes dans la société, ne pas empêcher les femmes de s’en 
plaindre. Ne pas oublier que ceux qui créent cette différence des sexes, ce sont les hommes. 
Se mettre des pastilles de couleur/ dispo pour le câlin, dispo pour le sexe… 
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